
1 
 

 

 

 

Célébration des obsèques du Père Guy Leleu 
Basilique Notre-Dame de Bonsecours 

Jeudi 3 décembre 2020 

Lectures 

Lecture de la Lettre de Saint Paul Apôtre aux Romains (Rm 6, 3-9) 
Psaume 22  
Évangile de Jésus-Christ selon saint Jean (6, 51-58) 

 

 

Homélie 

« Si quelqu’un mange de ce pain, il vivra éternellement, dit Jésus (Jn 6, 51). Nul doute que le 
Père GUY LELEU a mangé « ce pain ». Nous comprenons qu’il s’agit du pain eucharistique. Mais 
est-ce vraiment ce que Jésus dit à ce moment-là ? 

Lorsque je suis allé le voir à Bonsecours, il m’a remis le livre qu’il a publié en 2011 : « où allons-
nous ? » A cette époque se posait déjà la question de son déménagement, d’une manière un 
peu douloureuse. 

« Où allons-nous ?» Le Père LELEU a écrit ce livre à la suite d’une lettre d’un ami qui 
l’interrogeait. Pour chacun d’entre nous, c’est la bonne question. Elle se pose à la fois pour la 
grande orientation de notre vie et, inséparablement, pour nos choix quotidiens. En 1991, à 
propos d’un échange un peu vif avec un journaliste le mettant en cause, il écrit un texte que 
son correspondant trouve trop philosophique. Il met le journaliste devant le choix : ou Dieu 
existe et il y a un sens ; ou Dieu n’existe pas et c’est le chaos. 

Où allons-nous ? Jésus donne la réponse : vers la vie, la vie éternelle, déjà commencé pour 
ceux qui mange de « ce pain ». St Paul ne dit pas autre chose : « Nous vivrons avec lui » (Rm 6, 
8), une vie déjà qualifiée de « nouvelle » pour les baptisés. 

Jésus dit cela après avoir multiplié les pains, miracle qui entraîne une certaine ferveur à son 
égard mais surtout beaucoup de désirs. Il y a aussi une certaine inquiétude. Le miracle de la 
manne au désert vient de Moïse : de qui vient ce miracle ? Un nouveau Moïse ou un imposteur 
muni d’un esprit maléfique ou bien le messie. 

Alors Jésus révèle qu’il est, lui, le pain vivant. Dieu, par Moïse, avait donné la Manne pour faire 
quelques pas de plus dans le désert ; maintenant Il donne Celui qui donne la vie éternelle. 

En célébrant l’Eucharistie, nous célébrons le don par excellence. Dieu qui se donne en 
nourriture, non pour nous laisser sur terre mais pour nous attirer à lui, nous mettre en marche 
vers le Père, malgré les obstacles de ce monde. 
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Jésus est le don et plus que le don, le pardon. Ainsi, le Père LELEU conclut-il son petit article 
dans Paris-Normandie en droit de réponse : « Dieu a décidé de donner au-delà de son don, au-
delà du mensonge qui est refus de l’être et de la vie donnée, au-delà de la haine ou de 
l’indifférence qui est refus de l’amour et de la joie. Cela, c’est le pardon, pour tous ceux qui ont 
le cœur droit ». Dans cette finale, il y a avait peut-être un petit coup de patte dont il semble 
qu’il était capable. Il y avait surtout toute la force de sa conviction, de sa foi, de sa prédication. 

Le Père Guy Leleu trouve la source de sa prédication dans la parole de Dieu, la Parole de Jésus. 
Comment ne pas évoquer les tableaux que nous avons sous les yeux ? Il les illustre comme 
celui qui cherche à voir. 

Où allons-nous ? Guy Leleu est au seuil de la vision. Dans son livre, il prêche l’existence de 
l’enfer, le bienheureux purgatoire et le ciel qui nous attend, pour reprendre les titres de trois 
chapitres. 

Merci, Père LELEU, de nous offrir ce dernier moment ensemble pour prier avec vous et pour 
vous, en nous posant la question : Où allons-nous ? Un moment pour recevoir de Jésus la 
grande espérance au milieu d’un monde qui a fini par vous inquiéter. Je retiens, comme un 
beau cadeau, votre définition du ciel cueillie au détour d’une phrase : « c’est là où Dieu nous 
fixe dans sa joie ». 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 

 

Tableau – 1991 GUY LELEU 


